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Le Bulletin Crmmuniste a publie dans un de 
ses recents numeiros (1) un rapport sur la ques
tion coloniiale prlsente dans un Congres interfe
deral de l'Afriqne du Nord, et approuve, paratt-il, 
pa,r l'untanimjte des deilegues a ce Congres. 

Ce ·ra.pport est ·un.c' honte pour le pretendu com
muni:ste .qui l'iai feQ.ige, et pouc ceux _qui, aaJ18 
l'avoir attentivem-ent lu, je l'espere, l'cint vote. 

Si le Parti Communiste n'elevait conwe ce ra,p
port une Jigo\J.ryuse protestation, il se rangerait, 
selon l'exacte exr.tl"·ession du Contg;res de- l'Intema
tional.e, parmi les esclava.gistes. 

Le point �upitsl du r.�pport, c'est la .volon.te afflr
mee de maintenfr les peiiples colonises sous le toug 
des natiOns colonisatrices. 

Des les . premieres lignes on enonce ·: cc 11 y a 
des peup1�s opprimes qui sont des maintenant ac
cessibles a la sonverainete

,. et d'autres q·ui ne le

s_ont pas », « il y a des peuples en tutelle qui sont 
d_es maintenant ca1,abiles de s,e gouverner, et d'au
tres qui ne le sont pas encore ». Eit comme lia ·suite 
d,u z:-apport ,nontre, a !'evidence, que pour son t:\U
teur, 1� indige.nes d' J\lgerie rentrent dans la se
conde categorie, celle des pernples qui ne · sont pas 
cc accessfblss. a la: souve�inete ·n, qui ctoivent �tre 
mairnt,enus « en tutelle », la CIQlll-c.Iusfon pratique 
en est que la bourgeoisie eapitaliste fran.Qaise doit 
continuer a. regrv}r srur les masses indigenes de 
l'.A frique aui Nord, et ,a leur imposer sa ,c tutelle )) 
- au besoin par les mitrailleuses - si elles ten·· 
taient de  se revolter.

Gest la la Mgit.lmation la plus ehonte_e de l'etat 
de fait actuellement existant, c•est la condan,ia
tion la plus caraderisee des eff otrts fa.its par les 
indige'Iles de tous les pays ,colonises, en Alge,rie 
a.&ssi pien qu\i.il1eur.s, pour s'"emaneiper du joug 
que le cap.italisme oooidental fait p,eser sur eux, 
c'est la proclamation du droit, pour la .bourgeoisie 
des nations indu.strielles, de re&liser. de f( I'accu• 
.mulation primitive >> p.&r expropriation des peuples -
agricoles non encore soumis au regime capitaliste. 

Tout ceci d'ailleur-. cache sous la m�me phra-
seologie hypocrite que celle dont la bourgeoisie 
couvre toujours les inten�ts ma,tei.·iels qui la gui
dent. C'est (( pour se1rvir- a.ux peuples colonises de 
precepteurs huma.ins et desinM-resses n qu'on s'im
pose a eux. Cela se lit dans tou.s les disoours offi
ciels ... et clans le rapport d'un Gongres commu-
niste I _:...,- - - · 

. (1) L'artide contr-e lequelt ave-c ,une iuste vehemence 
bHt Lour.on, a paru da:ns lupratesl:.e notre oamarade Ro 
Bulletin Communjste: pendant. la. courte periode ou le 
B. C. Btait au:x: mains (les centristes. 

Le droit a la dominu.tion pose, il f.aut tente.r de 
le justift.er, Le ra;pporteur d'Alger s'y. emplofo 
en trans.crivant les lamentables lieux commun.8 
qui constituent la these ha:bituelle aes conversa
tions de cafe entre lE1/:! elements les plus arrieres 
de la bour.gooisfo e-u.ropeenne d'Algerie. II le fail 
sans s'apercevoi.r quc ce qu'il dit de l'indigene 
s'appUque tout autant au Frangais. 

La· masse indjgene, clit-il, est i-gnormnte. Pout· 
certaines regio:!ls, la Kahy-Iie, par exemple, cela est 
faux. Dans d'autres, c'est ex.a.et. 

Mais la masse fruncaise e,st-elle savante ? C01In
bien do FranQ11h sa vaient Ure lorsquei fut institue 
le suffrage universe! ? En 89 ou m�me en 48 iI 
n'y avait gtlere plus de Frangats qui savafont lire 
qu'H n'y a aujourd'hui d'Arabes qui le savent ; { 
1'auteur du rapport estime-t-il, en consequence, ', ,., �! 
que le peuple frnn!;ais n'etait point mur alors pour :

... 
{ 

<< �&1 souverainete » et qu'il
. aurait dl1

. 
rester sou- . -�:/ 

m1s a II la tutelle » d'un monarque ou d'un peuple ·-- _/ 
etrnnger ? -

AujOUird',hui m�me, d'apres un senateur, M. 
Roustan, c( sur 437.000 cons-crits fran9ais, 150.000 
n'ont-ils pas compris, des lors, que s1 apres llll 
une instruction tc,talement 1nsuffisante ». L'-auteu.r 
du ,rapport va-t-11 corIBeiller la mise en u tutelle » 
du peuple fran9ais pur le peuple iatllemand, dont 
l'inst.ruction est de be.auco,up supe.rieure ? 

Le :rapport signale ensuite << l'emprise des ma• 
rabouts et des ct1nireries relig1euses » sur !'esprit' 
des indigenes. Ignortirait-on en Alg�rie l'emprise 
d,es pr�tres et def:> moines sur l'espctt de la. plu
part des Fran�ais ? Ig.norerait-on q.ue c'est par 
centaines de mi!le qu':! s-e comptent ch.aqu� an.nee
le& pelex:ins a Lourdes et autres lieux ? Ne se 
seriaH-on point aper�l. que durant la. guet.re Ies 
soldats fran�ats qui ne podaient point s� eux 
quelques giris-gri..s et r-0fusnient, blesses, lea exer
cices d'exoccism8� de& aumOniers etaien:t fort 
rare.s ? 

L'egalite de l'homme et de la femme n'exi.s,te pus 
chez l'indigene. C'est_ exac.t. Muis existe-t-elle en 
France ? Pas plus pour les droits civils que pour 
les droits politiques,- il n'y a eg;alite entre le Fran-
9ais et la Frangaise. 

Enfln ! argument supr�me ! d'apires le ra.p:por
t.eur, la meilleure preuve que les indigenes alge
riens ont besoin d'une cc tutene », c'est que les ou
vrie:rs a:g;ricoles indigenes ne sonf pas syndiques l 
Mais, connaissez-vous beaucoup de syndiqu�s par
mi Ies ouvriers n!!I'Jcoles europ-eens d'Algerie, ni.on-
sieur -le rapporttmr, et mame.- en France, aroyez .. 
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·•.Mai,s surtout, comment les congressistes d' Alge::h.e s·e sont-ils pas souv,enus ·qu'il y :a\ pres d'unsiecle qu.e la France est en Algerie ? E·t commentn'ont-ils pas compris des loris que si apres unsiecle de « tutelle » les tndigenes sont · encore dansl'et�t arriere oi.l ils les depeignent, c'est que « latutelle » est un moven 'd.e domination, mais n'estpas UJn instrument "de pro;gres. Une prolongation de tuteJ.le ne fera que prolonger l'etat d'ignorance et de fanatisme que l'on de.crit. Pour se de"'lelopper, un peuple a besoin de ne pas �tre sujet. Lacondition ·non suffisante mais necessa.iire pour 
�'i: -� -�Jeupile progresse, c'est l'independanee. Te-- �-�- n$)l(s_ indigoo.es �ans la servitude est le moyen, · - certain de leur ooilserver une Arne d'esclave. Quant a l'ia.oousation de na.tionalisme que porte _____ \ le rapport contre ceux des indigenes qui luttent· · pour 1 •·emancipation: politique de leur l'l(l1ce, ellerep.ose sur un sophisme eh9Ilte. C'est un sophismeque de mettre sur le m6me pied tous les nationalismes.. 11 n'y a, pas equivalence entre le nationalisme d'un peuple oppresseur dont le ootionalismeconsiste a opprimer un · autre peuple, et le nationalisme d'un peuple opprime dont le nationalismene tend qu'a se deb-arrasse·r du peup1e oppre:sseur.II n'y a pas equivalence entre le no:tionalisme de!'Angla.is qui veut continuer a gouvemer l'Irlande,et le nationalisme de l'Irlandais qui veut se gouverner lui-m�me. Dans le premier cas, nationalisme signifie imperialisme, dans le second il signifie indep·endance.Celui qui, pour legitimer l'imperialisme de sonpeuple, den.once co,mme nationaliste la volontea'indep,endance du peuple qu'il opprime, oommetune hypocrisie·. repugnante.Parlons net ! U� communiste doit avoir une mentalite communiste, non une {( mentalite aLg:erienne » •. 11 ne doit pas se croire superieur a l'indigene parce qu .. il por·te un ohaipeau au lieu d'un fez, ou qu'il inv,oque le nom ae Jesus au lieu de celui d'Allah, il doit se rendre compte que vis-a-vis de l'lndigene ii est un « privile:gie « dont le privilege ne repose en derniere analyse que sur la force des baionnettes, que sa situation de citoy,en franQaiis l·e met par rapport a l'indigene dans la m�me position 11 d'exploiteur » ,que celle ou se tr.otuve son patron par rapport a lui, et cela do:it l'indter a beaucoup de modestie. Cel4 devrait surtout }'empooher d'employer pour combattre les efforts d'emancipation politiique de.s indigenes les m�mes arigtuments " d'ignorance », « d'incap;(l,'Citk ... » que ceux q11i �ont journellement employes pa:r: la bowrgeoisie pour combaltre $eS propres efforts d'emancipatlon �Qiale. 

Le oommunisme, c'est la lutte pour l'emanc�• pation des travailleurs, de tous les travailleurs,. non pour la mise eiµ « tutelle » d'une partie d'entre enx sous la domination d'un proletariat ou d'un capitalisme et•ranger. N'auTait rien de commun avec le oomrnunisme la politique qui ne tendrait qu'a obtenir des augmentations de traiteinents - et de privile.ges pour d,es fonctionnair.es franr;ais de l'Afrique du Nord. tout fiers de port.er faux col et d'avoir �te a l'ecole. 
R. LOUZON.--------�--♦ ... -+---------

Pour les • Cahiers Commuoisles • Deprez (2Qe) .. • • • • .•••••••••••••••••••• Fr. Frelneau et camarades de la Loire-Infe. ,rieure ............. · .....•. ; ....... · ..... . Billoux et cam&.rades de la Loire-Infe-rieure .... � ......................... , .. , Ducret d'Audinc01Urt ..................... . Brossard et camarades de l'Orne ....... . Delourme �t camarades du Nord ......... . Berlioz (Dijon) ........................... . Taff et (Charente-Inferieure) .............. . Saint-Clair (RMne) ...................... . M. D. i(Seine-Inf erieur�) ........... • ...... . 

1 )) 89 )l 9 50 5 )) 12 » fo » t )) 50 )) 17 » 5 )) Total.. .................. Fr. 199 50 La: Gauche ayant encore des dettes A payer, sa. souscription reste ouverte jusqu'au Cons�il natio• nal du 21 ja,nvier. A-dresser les fonds au camarade Albert Treint,3, rue Carducci, Paris (1�). Cheque postal 491-74. 1er arrond. C. C. Paris. 
1Encore un effort. Que la Gauche s'acquitte de ses dettes 1 
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11-i Une forte broch&tre d� 64 �ges : 0 Jr . .50.
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1 Edition de la librairie de I' Humanite. 142, rue Montmartre. PARIS.
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